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[Text]

Mr. McCain: So you lost the whole 11.

Mr. O’Connell: We lost the whole shot.

Mr. McCain: So it does not make any difference whether 
they are based in Georgetown or where they are based. They 
are not going to fish nearby.

Mr. O’Connell: They are non-gulf based trawlers now.

Mr. McCain: Thank you, Madam Chairman.

The Chairman: I just have one quick question. Did they 
originate there?

Mr. O’Connell: They were built and chartered and licensed 
in Georgetown.

The Chairman: And then they left.

Mr. Simmons.

Mr. Simmons: I, too, would like to welcome the minister and 
his deputy, Mr. Lambie.

The opening lines of your statement, Mr. Minister, would 
give the impression that all this came as very much of a big 
surprise to you, that you inadvertently ran across a copy. I 
would say it was more than inadvertence; I would say it was 
very good fortune that you ran across it about the same time 
that it became a public document, because it has only been 
tabled for three weeks.

The more important point, of course, is that surely you are 
not suggesting to the committee that you only now became 
aware that we would need legislation to permit the Govern­
ment of Canada to purchase shares. This is not a restructuring 
bill. This is an appropriations bill. Surely, with the input your 
government had with the Kirby task force, you must have been 
aware for many, many months, if not a year or so, that the 
time would come when legislation would be required.

In that same general fashion, people at the federal level, 
people in the Nova Scotia government and the Newfoundland 
government would have been similarly aware.

Your statement also makes reference to the agreement with 
Newfoundland and the possible agreement with Nova Scotia, 
and there is the suggestion that somehow P.E.I. has been left 
out of all this. The bill, of course, makes very particular 
reference to P.E.I., as it does to the other provinces.

But, more important, my question to the minister is this: 
Does the minister see the need for a bilateral agreement 
between the P.E.I. government and the Government of 
Canada? If so, has his government made any representation 
along those lines to the Government of Canada to negotiate 
with a view to having such an agreement?

Mr. Pratt: No, Mr. Simmons, the province has not made 
any representation to Canada looking to any special status. 
Maybe we will.

[ Translation]

Ces bateaux ont été déclarés comme des bateaux ayant leur 
point d’attache en dehors du golfe.

M. McCain: Vous avez donc perdu les onze.

M. O’Connell: Nous les avons tous perdus.

M. McCain: Que leur port d’attache soit Georgetown ou 
ailleurs, peu importe. Ils ne sont pas censés pêcher dans la 
région.

M. O’Connell: Ils ne sont pas considérés actuellement 
comme des chalutiers des ports du golfe.

M. McCain: Merci, madame le président.

Le président: J’ai moi-même une brève question à poser. Ils 
venaient bien de cet endroit?

M. O’Connell: Ils avaient été construits, étaient affrétés et 
autorisés à partir de Georgetown.

Le président: Et ils sont partis.

Monsieur Simmons.

M. Simmons: Je voudrais également souhaiter la bienvenue 
au ministre et à son sous-ministre, M. Lambie.

D’après ce que vous avez dit au début de votre déclaration, 
monsieur le ministre, on a l’impression que vous avez été 
surpris par les événements, que ce n’est que par hasard que 
vous en avez pris connaissance. C’est un heureux hasard que 
vous en ayez pris connaissance au moment où il est devenu 
public. Ce document n’a été déposé qu’il y a trois semaines.

Vous ne voulez sûrement pas donner l’impression au Comité, 
cependant, que vous ne saviez pas qu’une loi était nécessaire 
pour permettre au Gouvernement du Canada d’acheter des 
actions. Parce que ce projet de loi n’est pas vraiment un projet 
de loi et de restructuration. C’est un projet de loi de finance. 
Votre gouvernement ayant participé aux travaux du groupe 
Kirby, vous deviez savoir depuis des mois, sinon depuis un an, 
qu’une loi allait devoir être déposée.

De façon générale, au niveau fédéral, au niveau du gouver­
nement de la Nouvelle-Écosse, au niveau du gouvernement de 
Terre-Neuve, on devait être au courant de la situation.

Vous indiquez également dans votre déclaration, relative­
ment à l’entente avec Terre-Neuve, et à l’entente_ possible avec 
la Nouvelle-Écosse, que d’une certaine façon l’Ile-du-Prince- 
Édouard a été laissée pour compte. H se trouve que le projet de 
loi mentionne spécifiquement i’île-du-Prince-Édouard, au 
même titre que les autres provinces.

Je pose la question au ministre: Le ministre voit-il le besoin 
d’une entente bilatérale entre le gouvernement de l’île-du- 
Prince-Édouard et le Gouvernement du Canada? Et dans ce 
cas, son gouvernement a-t-il présenté des instances au Gouver­
nement du Canada en vue d’une telle entente?

M. Pratt: Non, monsieur Simmons, la province n’a pas 
présenté d’instance au Canada en vue d’obtenir un statut 
spécial. Elle le fera peut-être.


